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Un document anique : les cing mulle Ar-
TIENIENS CErneés Sans auclne ressource
pres du pgolfe d Antioche. Ils al-
latent périr sous les coups de

Sfea des Turcs lorsque, am

large, parul nn croiseur

Jrangais qui, a coups

de mutraille, mif en

Juaite leurs boar-

reanx, ef les

{Irrena er

Syrie.

En haut,
dans [e mé-
daillon ovale,
un des plus fé-
roces boarreanx des
Armeéniens, le fanali-

que hodja Fah, B. ( A droi-

te ) les soldals turcs revenant
du combat défilent, ¢ Consfan.
finople, sous la porte de la fameuse
mosquee de Ste-Sophie anx acclama.-
fionsde la foale massce sar leur parcours,

Erzeroam, 14

Devant les sauvy

ages
nage par les soins

. bires g - 4YIn€s pour le car- etauent particulie ' d 1S

YombredeS s u Kaiser, = . particulierement exposés, quand un vaisseau de guerre
RS Fa mhmmhaul. Itﬂmalhgurm pﬁpul;tr::n "“snent dans frangais, croisant aun large, apergut le signal de détresse qu’ils
La, leur sort est d"""':éhﬂ_“ 533_'2“ l'éf‘l} 1€LS suyr 11».33;:;“';““*“ agilqimt,‘ imp!nrants, vers la mer. Quelques coups de canon de
cernés, sans am“ﬂ' e :l]:g;ll:igeg:empauw; g:;;z mmi-l"lnt h.":n dirigés mirent les Bachi-Bouzoucks en déroute...

_ : if;:ns ¢taient sauvés. Ils sont maintenant sur le terri-
toire égyptien, oun ils peuvent se remettre de leurs épreuves.
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